
La Bergerie du Temps 

  

Elle attendait 

 de les voir se former 

 les moutons du temps 

 fragiles de poussière 

 Les prenait dans sa main 

 pour les caresser  

leur disait adieu  

en soufflant sur eux  

Branchait une machine 

 pour les aspirer 

 regrouper dans l'espace dissimulé 

 de la bergerie du temps 

  

C'était le nom qu'elle donnait à l'engin 

 qui gobait les restes visibles  

de ses instants grégaires  

Avec l'instrument diabolique 

 elle sortait ensuite 

 le bras tendu vers le ciel 

 le voisin se moquant d'elle 

 - " Qu'espères-tu attirer, la folle, 

 les nuages ou les oiseaux? " 

  

- " Je veux engouffrer la respiration puante du vent 

 donner le vertige aux ailes 

 pour leur entrée dans une volière éternelle 

 près de la bergerie 

 Je veux laver les nuages de leurs pluies acides 

 attraper les astres, aussi 

 les sortir de leur orbite maléfique  

qui ensorcelle nos montres magnétiques  

Je n'ai plus le temps de vous répondre  

La gobeuse avale l'énergie de l'eau 

 Il n'y a pas de robinets aux ruisseaux 

 Rien ne peut plus s'arrêter 

 Les dés sont jetés 

 C'est demain que vous mourrez 

  

Nous sommes aussi aspirés 

 Je m'accroche d'une main au moment qui passe 

 de l'autre vous voyez bien que je suis occupée 

 Ne me dérangez plus 

 Il faut me hâter 



 Dans la bergerie du temps 

 Ma dernière heure m'attend 

 Au secours! 

  

Comme il fait noir ici… 

  

Voisin? 

 Gentil voisin? 

 Sortez-moi de ce tombereau! 

 Criez fort pour déranger l'oreille des vivants! 

 La terre roule en mouton de poussière 

 dans le système solaire! 

 Débranchez le truc! 

 Arrêtez l'histoire! 

 Voisin? M'entendez-vous? " 


